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Ruisseau des Aygalades Aqua Lata en latin, soit « eaux cachées ». On l’appelle aussi à Saint-
Antoine le Biaou à Saint Antoine. C’est un petit fleuve marseillais qui se jette dans la mer au niveau 
des quais du Port Autonome, vers Arenc. Sur son trajet, on peut y voir une cascade qui a été 
réhabilitée, on le voit aussi au parc Billoux. 

 

Hôpital Nord L'Hôpital Nord de Marseille a été inauguré en 1964 et a connu un fort essor depuis 
les années 1990. En 1997, la construction du pavillon mère-enfant-urgences, alliant technicité et 
confort, donne un nouvel élan à l’hôpital. En 2009, le pavillon de l’Étoile, bâtiment médico-
technique de 41 000 m² sur 5 niveaux, achève de doter l’hôpital Nord des services de spécialités et 
de recours de haut niveau, autour d’un plateau technique de pointe. Fort de plus de 900 lits et places 
de court séjour, l’hôpital Nord connaît un accroissement exponentiel de son activité et de son 
rayonnement: il regroupe aujourd’hui la quasi-totalité des disciplines médicales et chirurgicales. 
Renforcé entre  2009 et 2010 par l’arrivée de plus de 500 agents et une augmentation de 25% des 
capacités d’accueil, il est devenu un nouveau complexe hospitalo-universitaire de dimension 
régionale. Il est centre de référence dans de nombreuses spécialités chirurgicales, en cancérologie, 
pour la maternité (niveau 3), la pédiatrie et les maladies infectieuses. Il est doté d’équipements et 
d’activités de très haut niveau : TEPscan, tomothérapie, greffes pulmonaires… Son plateau 
chirurgical compte 21 salles d’opérations au Bloc central et 11 salles pour la maternité et la 
pédiatrie, et assure des activités d’angiographie, de coronarographie et d’endoscopies. Il accueille 
les situations de détresse vitale (aire d’héliportage, réanimation) tout en assurant les urgences de 
proximité d’une part importante de la métropole marseillaise. Par ses extensions successives et 
notamment la construction du pavillon de l’Etoile, l’AP-HM s’est adaptée aux besoins d’un secteur 
démographique en pleine expansion sur la zone ouest des Bouches-du-Rhône et participe ainsi au 
rééquilibrage de l’offre de soins. Des liens étroits sont tissés avec les établissements de santé du 
territoire, tels que le Centre Hospitalier de Martigues, pour créer au bénéfice des patients des filières 
de soins alliant proximité et sécurité. Effectifs personnel : Personnel non médical : 3058 -     
Personnel médical : 420. 

 Le point d'interrogation est celui du prix des modifications des huisseries, 
les passoires du mistral, occasionnant à l'intérieur soit des fermetures de 
portes, ou des ouvertures plein pot. (constats effectués sur place par des 
moyens appropriés en 1965). Construit au sommet d'une colline, sur l'avis 
d'un responsable dans les années 60, qui ne pouvant se déplacer facilement 
faisait le tour des endroits possibles trouva celui là fort agréable avec vue 
sur la mer. Conséquences pratiques, de 3 millions de francs du gros œuvre, 
l'aménagement final fut X 2, contribuables à vos poches ! 

Il ne faisait pas très bon se faire opérer dans des salles réfrigérées certes, mais balayées par des courants d'air, 
vous êtes soignés mais vous sortez en pleine forme, avec une pneumonie. Salles construites en amont du 
bâtiment principal et subissent la violence du vent. Bâtiment de 300 mètres de long, 30 mètres de haut, 15 
mètres de large, un mur opposé à la force du vent, l'héliport situé au sud était impraticable ces jours là, par 
des tourbillons les plus violents qui soient.  

 

Piscine + Salle Omnisports La Martine 

Cette salle omnisports mise en service en mars 1991 s’inscrit dans un en semble sportif constitué 
d'une piscine tournesol et d'un terrain de rugby.  

Résidence La Martine Cité HLM de 259 logements et 8 immeubles achevée en 1958. 
 

École maternelle provençale Vallon des Tuves Statut de centre renforcé d'enseignement continu 
de la langue et la culture provençale avec trois heures de provençal par semaine. Pour être habilité à 
enseigner dans ces établissements, en plus du concours CAPE, il faut passer un examen et obtenir 
un agrément d'enseignement en langue et culture provençale. 
 



Traverse Courtès  Dominique Courtès, tonnelier, acquiert en 1876 une campagne qui sera ensuite 
louée par ses descendants à la ville pour aménager des colonies de vacances et une école 
(délibération du 28 mai 1937). 

 

Chemin Vallon des Tuves Le nom de ce vallon et du chemin est mentionné depuis 1349 et 
viendrait de la racine « tuves » ou « tuf » (pierre poreuse). 

Septèmes les Vallons 

Située sur un axe de passage dès l'Antiquité, la commune tire son nom de la présence d'une borne 
milliaire romaine (Lapis Septimus). Septèmes a appartenu au XIe siècle à Saint-Victor de Marseille 
puis à l'évêché de Marseille. Elle devint seigneurie du Chevalier d'Augustine qui l'acquit au XVIIe 
siècle. Ses descendants la conservèrent jusqu'à la Révolution. La commune a été établie en 1790 par 
détachement de celle de Les Pennes-Mirabeau sous le nom Septèmes; 
l'appellation « les-Vallons » a été accolée par décret le 18 novembre 1919. Un 
camp d'internement de la police militaire américaine y a été établi en 1944. 
Depuis sa création, en juillet 2000, la commune est membre de la communauté 
urbaine Marseille Provence Métropole. Le CET (centre d'enfouissement 
technique) ou décharge de Septèmes-les-Vallons a ouvert ses portes en 1976. 
Il aurait dû fermer définitivement en 2006 après 30 ans d'exercice. Il s'étend 
sur 50 hectares, et est géré par Veolia Environnement. Elle accueille 
notamment les déchets des départements voisins dont ceux des Alpes-
Maritimes. En 2011, la commune comptait 11 067 habitants. Aux dernières 
municipales, le maire PCF André Molino a été réélu dès le 1er tour avec plus 
de 65 % des voix. (Approchez : vous êtes filmés, merci et bons vents). 

Bastide de la Mûre  

A l’emplacement d’un oppidum de l’âge de fer, le domaine couvrait à la révolution 450 hectares 
dont une douzaine en oullières de vignes et le reste en collines. Il comportait une bastide à deux 
étages et des dépendances dont une écurie, une bergerie et plusieurs remises. Après s’être appelé du 
XIII au XVIème siècle Fontainils, la propriété a pris le nom de la Mûre, du nom des sieurs de la 
Mûre en Dauphiné qui en avait fait l’acquisition. Par la suite elle fût nommée le Vieux Fontainieu 
par opposition au domaine mitoyen de Fontainieu le Neuf situé à Saint-Joseph, tous les deux 
détenus par la famille Barrigue. Propriété municipale depuis plusieurs décennies, elle est louée à 
une association de chasseurs. Le domaine a beaucoup souffert de l’incendie de 1997 

 
Réservoir Vallon Dol 
 
Le réservoir du Vallon Dol a été mis en service le 3 février 1973. Jusqu’à la réalisation du Canal de 
Provence, les besoins de Marseille étaient pour l’essentiel satisfaits par le seul Canal de Marseille, 
ouvrage du 19ème siècle transportant l’eau de la Durance jusqu’à la cité phocéenne et les 
communes de l’aire marseillaise. Le réservoir appartient à la Région Provence-Alpes-Côte d’Azur. 
Il est géré par la Société du Canal de Provence (SCP), en concertation étroite avec la communauté 
urbaine Marseille Provence Métropole (MPM) et son concédant la 
Société des Eaux de Marseille (SEM). Ce réservoir, d’une surface de 
17 ha, a une capacité de 3 millions de m3 (soit deux fois celle du Vieux 
Port ou l’équivalent d’une semaine de consommation des marseillais). 
Il est alimenté en eau du Verdon en priorité par la branche à l’aval du 
barrage de Bimont, à proximité d’Aix-en-Provence. Après son passage 
en galerie sous le massif de l’Étoile, elle se termine au Vallon Dol. ( Et 
vivent les gabians et les résultats !) 
 
Mas des Gorguettes 
 
Le mas des Gorguettes, datant du 18ème siècle et d’une superficie de 11 
hectares, a fonctionné jusque dans les années 1980 avant d’être victime 
de l’industrialisation de l’agriculture et des importations. Il a échappé 



miraculeusement à l’appétit des promoteurs. Terre de Mars a lancé depuis 2014 un projet 
expérimental d’agriculture urbaine sur cette terre en friche depuis une trentaine d’année. La plupart 
se ses membres sont des paysagistes qui se sont connus à l’école de paysage de Versailles-Marseille. 
À l’hiver 2014, un processus de réactivation économique, social, culturel et paysager a été lancé par 
la remise en culture d’une parcelle de 1000m². C’est un premier pas dans l’ambition de créer une 
grande ferme agro-écologique. Le mas propose également une chambre d’hôtes pour 3 personnes. 
Canal de Marseille et Jonction Verdon/Durance 
 
Le canal de Marseille est la principale source d'approvisionnement en eau potable de la ville de 
Marseille. D'une longueur de 80 kilomètres pour sa partie principale (160 kilomètres avec les 
dérivations dans la ville), il dessert l'intégralité des quartiers marseillais. Il a été construit au milieu 
du XIXème siècle sous la direction de l'ingénieur Franz Mayor de Montricher, amenant les eaux de 
la Durance dans la ville depuis le 8 juillet 1849. Il cumule de très nombreuses infrastructures, ponts, 
tunnels, réservoirs, etc. Jusqu'en 1970, il fut la source quasi unique d'alimentation en eau de la ville 
de Marseille et en fournit encore les deux-tiers de nos jours. De Saint-Antoine (15e arrondissement 
de Marseille), un premier embranchement part à l'ouest en direction de l'Estaque (16e 
arrondissement). Le canal principal contourne le vallon des Aygalades et s'accroche aux flancs de la 
chaîne de l'Étoile en direction de l'est. Au lieu dit Four de Buze, dans le 14e arrondissement, le 
canal se subdivise en deux : la branche principale au sens historique part vers le sud, alimente le 
réservoir du Merlan, et de là descend vers les Chutes-Lavie et le palais Longchamp. L'autre branche 
poursuit vers l'est, continuant à longer les collines en vue de desservir la partie périphérique de la 
ville qu'il va contourner jusqu'au sud. Il termine son parcours à une altitude de quelque 10 mètres, 
avant de se jeter dans la mer au mont Rose, ayant approvisionné en eau tous les quartiers de 
Marseille. Le tiers restant vient du Verdon par le canal de Provence. Les deux ressources sont 
interconnectées, ce qui assure la sécurité de l'approvisionnement. La Société des eaux de Marseille, 
détenue par Veolia (ex Compagnie générale des eaux), devenue le Groupe des Eaux de Marseille, 
gère le canal de Marseille, et vient de remporter la nouvelle DSP pour une durée de 15 ans. Marcel 
Pagnol, dans ses mémoires (Le Château de ma mère), raconte que, pour se rendre à leur « campagne 
» de La Treille, son père avait obtenu d'un gardien du canal, un nommé Bouzigue, la clé lui 
permettant de longer le canal dans la traversée de propriétés privées, raccourcissant de plusieurs 
kilomètres le trajet. Félix Ziem est engagé comme conducteur de travaux chez Franz Mayor de 
Montricher qui réalise les études du canal. Ce dernier présente au duc 
d’Orléans, de passage à Marseille, deux aquarelles du jeune Ziem. 
C'est ainsi qu'en 1840 le duc d’Orléans lui commande trois 
aquarelles. Ziem se consacre dès lors à sa carrière de peintre et 
dessinateur. Il ouvre un atelier de dessin à Marseille et a un musée à 
Martigues. 
 
Chemin du murmure des eaux 
 
Lieu-dit provenant d’un établissement pour noces et banquets qui existait au début du XXème 
siècle. 
Maison d’Aygadier : c'est celui qui préside à la distribution des eaux et notamment celle d'irrigation 
entre les propriétaires riverains. À propos des cabanons construits en pierre de taille, implantés le 
long du parcours, on y trouvait à l’intérieur un lit, un coin cheminée et tout le matériel utile : clef de 
vanne, lampe à pétrole, fourche etc... Ortographe autre : eygadier – ayguadier. 
 
Moulin Saint Benoit (L.Bourraghas Minoterie – Semoulerie Reun) 
 
Il fait partie des nombreuses minoteries qui se sont établies à Marseille  
dans les années 1850 avec l’achèvement du canal de Marseille et le 
recul du protectionnisme (fin de l’interdiction d’importer des semoules 
étrangères et conquête de l’Algérie) qui a permis le développement du 
commerce des grains et de ses dérivés. En 1890, il y a 105 minoteries 
sur Marseille. Il est construit en moellons.  



 
Un éco-quartier à Sainte-Marthe 
 
Il s’agit du 1er éco quartier de Marseille. En 2008, une Charte a donné naissance au projet 
d’aménagement des Hauts de Sainte-Marthe, quartier entièrement nouveau qui se déploiera à terme 
sur 150 hectares avec 3.000 logements neufs dont 20 % de logement social et 10.000 nouveaux 
habitants. Il s’agit de créer là un nouveau quartier de ville, avec logements, commerces et activités, 
en respectant les prescriptions de la Charte Qualité des constructions tout en préservant le 
patrimoine paysager pour en faire "une vitrine de l’innovation en matière de qualité 
environnementale, architecturale et urbaine". Trois pôles de centralité ont été prévus sur la Zac 
(zone d’aménagement concerté): Mirabilis, Santa Cruz et Les Bessons. Au-delà de la Charte pour 
les constructions, une quarantaine de prescriptions environnementales sont exigées dans la mise en 
œuvre de cette Zac. S’adapter aux reliefs, prendre en compte la spécificité climatique ou créer des 
réseaux de transports "doux" constituent certains axes de ces prescriptions. Il est prévu, par 
exemple, de stocker les eaux de pluie pour les réutiliser à des fins d’arrosage ou de construire un 
maillage serré de pistes cyclables et une offre de transports en commun qui permette de nombreux 
points d’échanges avec le réseau de transports de la ville. À ce jour, la charte n’est que peu 
respectée par Marseille Aménagement : peu d’équipements collectifs, peu de voies de desserte, pas 
de pistes cyclables et des associations de citoyens dont le CIQ de Sainte-Marthe porteurs de 
propositions et exigeant d’être associés à l’aménagement de leur quartier. 
 
Promoteur   Bowfounds Marignan Un des aménageurs du nouveau Saint-Marthe, filiale de la 
Rabobank, banque néerlandaise impliquée dans le scandale de manipulation de l'un des principaux 
taux interbancaires, le Libor. Au total, une vingtaine de grandes banques sont impliquées dans des 
manipulations illégales de ce taux, dont la Société Générale. 
 
Ancien fil d’eau de Plombières 
 
Le ruisseau de Plombières est alimenté presque à son origine par 
plusieurs sources assez considérables, et notamment, par celle de Sainte-
Marthe qui se trouve au hameau des Bessons (quartier de Ste-Marthe). 
 
Ferme Pédagogique de la Tour du Pins 
 
C'’est l’ancienne Bastide Montgolfier. Ce bâtiment du 19ème est à la fois ferme pédagogique et 
l'ancienne propriété de la famille Montgolfier, les inventeurs du ballon volant. Sous la révolution, 
cette propriété de 6 hectares en oullières et pinède n’abritait qu’une modeste bâtisse. À la fin du 
XIXème siècle, l’étendue du bien a doublé avec une imposante villa, une bastide avec plusieurs 
dépendances (ferme, écurie, grange, remise, cellier) ainsi que deux moulins dont l’un transformé en 
belvédère appelé « Tour du Pin ». Ces moulins dits « moulins Vento » du nom de la famille génoise 
des Vento, étaient des moulins à farine. La ferme pédagogique de la tour des pins est l’une des trois 
fermes possédées par la mairie de Marseille. Rachetée dans les années 80 à la famille de 
Montgolfier, la ferme a été relancée après trois années de fermeture, il y a quelques mois par Marie 
Maurage, agricultrice. Avec ses 3 vaches et ses 36 chèvres, elle produit du fromage et du yaourt, 
certifiés bio. Sont aussi présents quelques cochons, des lapins, des poules et des canards, eux aussi 
en élevage. Marie vend ses produits laitiers à diverses associations comme les Paniers Marseillais, 
mais aussi à des restaurateurs et bien sûr à des particuliers. La ferme est visitée chaque année par 
environ 6 000 enfants. C’est une véritable opportunité d’éduquer les jeunes générations à la pratique 
de l’agriculture biologique et à la préservation de l’environnement et de l’eau. Marie a pour projet 
de démarrer un jardin « en commun » pour les habitants du quartier. 
 
GARE ET LIGNE  
La gare de Sainte-Marthe-en-Provence est ouverte le 15 octobre 1877 par la Compagnie des 
chemins de fer de Paris à Lyon et à la Méditerranée. Elle est située sur la ligne de Lyon-Perrache à 
Marseille-Saint-Charles (via Grenoble – Veynes – Aix). C'est une gare desservie par des trains TER 
Provence-Alpes-Côte d'Azur qui effectuent des missions entre Marseille-Saint-Charles et Aix-en-
Provence ou Pertuis. 



 
 
 

 
    L2, l'amour de ma vie de longévité ! 


